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" Si votre mil, votre bras, 'votre pied drokt
vous scandalise, vous fait pécher, coupez

" le jettez-le au feu." Jésus-Christ ne
parle pas d'en régler mieux l'usage, mais il
ne pâr1e que de détruire. Arrachez, jettez
nu I dit-il. Ces paroles ne sont pas seu-

leme t adressées à l'individu, elles sont
adre *ses à la société toute entière. Ainsi
ce n'est pas seulemenf l'individu qui. doit
cesser entièrement de faire usage de ce qui
est communément pour lui un sujet de pé-u
ché, Mais la société toute entière cat tenue et
doit détruire ce qui est pour elle un sujet de
péché.

Si nous n'osons p::s marcher sur les pas
de l'Aplôtre que Dieu a choisi pour opérer
l'admirable réforme de la Tempérance, si
nous n'avons pas le courage d'embrasser la
Tempérance parfaite, si nous nous conten-
tons'de nous réduire àce qu'on appelle l'u-
sage modéré des boissons, que résultera-t-il ?
Sans doute que les efforts prodigieux qui se
font par tout pour abattre l'ivrognerie, auront
quelques succès. Mais la racine du mal res-
tera. l'Arbre aux mauvais fruits n'aura été
qu'effeuillé, que coupé dans ses branches,
bientôt il repoussera pour couvrir la terre et
Pempoisonner de nouveau. L'usage pré-
tendu modéré de ces abominables boissons,
qui n'est (lans le fond qu'une apprentissage
à l'ivrognerie, ramènera une.r¢action terrible,
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